
4 LA SEMAINE RELIGIEUSE

huit ans-appelée sa vie cachée-on n'entendit point parler de lui.
Il est probable qu'il travailla comme charpentier dans la bou-
tique de saint Joseph, son père nourricier.

A l'âge de trente ans (Luc iii. 23), Notre Seigneur commença
sa vie publique, c'est-à-dire sa prédication, ses miracles, etc.
Elle dura un peu plus de trois ans et se termina par sa mort sur
le Calvaire.

Un jeu de cartes historiques

Nous avons reçu du département de PInstruction publique
une série de cinquante petites cartes illustrées, représentant un
certain nombre de figures et d'épisodes de l'histoire du Canada.
Au recto, se trouve le sujet; puis au verso, quelques détails.
explicatifs.

Nos remerciements pour cet envoi.
L'enseignement illustré est certainement de nature à faciliter

l'étude de notre histoire et à la populariser ; mais pour atteindre
pleinement sa fln, il doit être bien fait. Malheureusement, le
travail que nous avons sous les yeux, on nous permettra de le
faire remaquer, nous semble très imparfait.

Le format des cartons est un peu mesquin et nous les aime-
rions mieux reliés, si la chose est possible; !3 choix des sujets
aurait pu être fait d'une manière plus judicieuse ; il y a trop
de fautes typographiques ; les canevas sont trop maigres et leur
rédaction laise à désirer, sous le rapport de la forme et de
l'exactitude. Ainsi l'ancienne chapelle de Sainte-Anne de Beaupré
n'existe plus. La petite chapelle rebâtie, il y a quelques années,
avec les matériaux et sur l'emplacement de l'ancienne, n'en est
pas mÎ.me un véritable fac-simile.

Nous espérons donc que cette premiè-e série de cartons illus-
trés sera remise sur le métier, au moins une fois; puis, corrigée,
complétée et amandée, suivant qu'il y aura lieu. Telle qu'elle
est, elle est certainement loin d'avoir toute la perfection relative
que l'on est en droit d'attendre.

Le Diable au XIXs Siècle

Sous ce titre : Le Diable au XIX siècle, parait une publication.
signée Dr Bataille, qui fait beaucoup de bruit. Un grand nom-
bre se demandent et demandent aussi ce qu'il faut en penser.

Comme nous avons seulement parcouru quelques' pages de
cet étrange récit, nous ne sommes pas en mesure de l'apprécier-


